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Surveillance de la dengue 
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Tendances de la semaine 

• Martinique : Les indicateurs de surveillance sont relativement faibles ces dernières 
semaines, sans impact sur l’activité hospitalière. La majorité des cas confirmés est 
située à Fort-de-France, Le Lamentin, Sainte-Luce et aux Trois-Ilets. 

• Guadeloupe : la situation est calme sur l’archipel  

• Saint-Martin et Saint-Barthélemy : La situation est calme. 

 

Dans ce contexte de faible circulation de la dengue, nous attirons l’attention sur le 
maintien d’une vigilance renforcée individuelle et collective.   

Indicateurs clés 

Indicateurs Martinique Guadeloupe Saint-Martin 
Saint-

Barthélemy 

Indicateurs S24 
S20 à  
S23* 

S24 
S20 à  
S23* 

S24 
S20 à  
S23* 

S24 
S20 à  
S23* 

Cas cliniquement évocateurs 25 21 (19 %) 11 2  0 0  0 0  
Passages aux urgences 3 2 (50 %) 0 1  0 0  0 0  
Hospitalisation après 
passages aux urgences 

1 1 (0 %) 0 0  0 0  0 0  

Cas confirmés 1*** 14 (-92.9 %)  2   0   0  

Niveau de PSAGE** Phase 2 niveau 1 Phase 1 Phase 1 Phase 1 
*Moyenne des quatre semaines précédentes : 2026-20 (du 11/05/2026 au 17/05/2026) à 2026-23 (du01/06/2026 au 
07/06/2026) **PSAGE -Programme de surveillance, d’alerte et de gestion des épidémies  *** Données en cours de 
consolidation pour la semaine S2026-24 
 

 



Santé publique France/ Arboviroses/ Edition Antilles/18 juin 2026/p.2  

 
 

 
 

Dengue 

MARTINIQUE 

Surveillance clinique 

Depuis le mois d’avril 2026, le nombre de cas cliniquement évocateurs a diminué passant d’une 
moyenne hebdomadaire de 80 cas cliniquement évocateurs entre janvier et mars 2026 à une 
moyenne de 60 cas en avril puis à 25 cas en moyenne depuis mi-mai. 
En semaine 2026-24, 25 cas cliniquement évocateurs ont été estimés [Figure 1].  

La tendance est la même pour les visites SOS Médecins avec une moyenne de près de 20 visites 
entre janvier et mars 2026 puis d’une dizaine de visites depuis le mois d’avril. 
En semaine 2026-24, 10 visites SOS Médecins ont été recensés.  

Figure 1. Nombre hebdomadaire de cas cliniquement évocateurs de dengue, Martinique, 
semaines 2024-27 à 2026-24. Source : Réseau des Médecins Sentinelles 

 

Surveillance biologique 

Le nombre de cas confirmés continue de diminuer légèrement ces dernières semaines avec une 
moyenne de 14 cas confirmés entre les semaines 2026-20 (mi-mai) et 2026-23 (début juin).  
 
Par ailleurs, ces quatre dernières semaines (S2026-21 à S2026-24), une dizaine de foyers d’au 
moins deux cas a été observée. La majorité des foyers sont situés dans les communes du Sud 
de l’île : Les Trois-Ilets, Les Anses-d’Arlet et Sainte-Luce. Quatre foyers sont présents aux Trois-
Ilets.  
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GUADELOUPE 
La situation reste calme en médecine de ville [Figure 2] et à l’hôpital. 

Figure 2. Nombre hebdomadaire de cas cliniquement évocateurs de dengue, Guadeloupe, 
semaines 2024-27 à 2026-24. Source : Réseau des Médecins Sentinelles 

 

 

 

Chikungunya 

Situation en Guyane 
En Guyane, depuis fin janvier (S2026-04) et jusqu’à la semaine 2026-23, 723 cas de chikungunya 
ont été biologiquement confirmés. En S2026-23, 77 cas ont été confirmés et 105 en S2026-22. 
La majorité des cas est située dans le secteur du Littoral Ouest, secteur qui est en niveau « 
situation d’alerte » du plan ORSEC de la lutte contre les arbovirus. Par ailleurs, le secteur des 
Savanes est passé en phase épidémique en semaine 2026-23. 

Par ailleurs, dans les Amériques, la circulation reste active en Bolivie, en Argentine au Brésil et 
au Suriname.  

Situation aux Antilles françaises 
La situation reste inchangée. Depuis le début de l’année 2026, deux cas importés de Guyane ont 
été recensés en Martinique. La situation épidémiologique liée au virus chikungunya reste calme 
dans nos territoires. 
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Prévention 
Notre action individuelle dans la destruction des gîtes larvaires aux abords de nos habitations 
est indispensable pour lutter contre le moustique Aedes aegypti, vecteur de la dengue et 
du chikungunya ! De plus, la protection individuelle, d’autant plus si une personne est malade 
de la dengue, est recommandée afin de limiter la transmission du virus. Consultez la foire aux 
questions sur la dengue pour plus de renseignements. 
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